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En plus dans ce numéro

Tous les détails sur la 44e édition 
du Carnavallon se trouvent dans le 
flyer encarté dans cette édition.

« Oui on peut dire que la trentième a été une 
édition record, le mot n’est pas galvaudé pour 
le coup. » L’organisatrice Marceline Huguenin 
semblait avoir encore de la peine à y croire 
au moment de tirer le bilan dimanche en fin 
de journée. « C’était incroyable de voir tant 
de monde samedi. Tous les brocanteurs habi-
tuels nous ont rapporté qu’ils n’avaient jamais 
vu ça. Et nous non plus. » Nous, ce sont elle 
et son mari Gilles. Ils ont pris la tête de la 
manifestation il y a cinq ans, succédant au 
fondateur du rendez-vous fleurisan François 
Bezençon. « Et dire qu’on avait des craintes 
que la fermeture du tunnel de la Clusette 
freine certains Neuchâtelois à se déplacer. »

Difficile de faire encore mieux ?

Au final, les visiteurs sont venus de toute 
la Suisse romande, de Suisse allemande 
aussi et même de France voisine. « Après 

30e brocante de Fleurier

Le samedi noir !
La trentième grande brocante de la patinoire de Fleurier a vécu 
une journée de samedi historique, selon l’organisatrice Marceline 
Huguenin. Durant près de dix heures non-stop, un flux ininterrompu 
de visiteurs, mieux, un flux d’acheteurs, a déferlé sur les échoppes 
de la soixantaine d’exposants. Le lendemain de ce samedi noir de 
monde, l’affluence est revenue dans la norme, toujours avec cette 
furieuse envie populaire de revivre de grands événements.
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avoir vu ça, on se dit forcément qu’il sera dif-
ficile de faire encore mieux l’an prochain. » 
Les exposants pouvaient se dire la même 
chose au terme des 17 heures de brocante 
réparties sur deux jours. Mais avec un tel 
succès, impossible de s’éloigner très long-
temps de son stand. Ainsi, il n’était pas 
rare de voir des vendeurs assis entre deux 
tableaux poussiéreux et une armure de 
samouraï à l’heure du repas. C’était notam-
ment le cas de Jacques Dufour de « Mémoire 
d’une malle ». Bol de soupe à la main, le 
Vaudois répondait aux demandes des ache-
teurs potentiels avec sourire et précision. 
Un vrai marathon de la « chine » et un vrai 
défi aussi pour le corps.

Du nord de la France et de Belgique 

« Je n’ai pas vraiment le choix, j’ai lancé 
mon activité il  y a un an et je suis seul sur 
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Foiegrasgraben ?

Le « Röstigraben », le fossé ou la barrière de 
rösti : que serait notre pays sans ce symbole des 
différences culturelles et des incompréhensions 
périodiques entre Romands et Suisses aléma-
niques. Mais ce rösti se mange de chaque côté 
de la Sarine et hormis le débat sur les pommes 
de terre crues ou cuites, il est un peu notre 
seconde fondue « de Kappel ». Or, depuis deux 
semaines et un débat au parlement, est apparu 
un vrai sujet de discorde culinaire : le foie gras.

Le grassouillet organe du palmipède est la cible 
dʼune attaque contre son importation dʼun élu 
bourbine et provoque lʼire de parlementaires 
welsches. Eh oui, au-delà du gavage (industriel 
ou pas) et de la consommation de viande, cette 
question exprime parfaitement nos différences 
et nos influences culinaires opposées, ainsi 
que les préjugés de nos caractères... Le foie 
gras cʼest la noce, la bombance et les menus 
fins à rallonges, loin du roboratif et unique 
Alpenmacaroni et de lʼaustère café complet.

Je ne sais si un jour nous devrons voter sur le 
sujet, mais nʼest-ce pas voué à lʼéchec que de faire 
cohabiter quatre cuisines en un seul ventre ?

Rabov

Ce ne sont pas les cloches qui ont fait le plus de bruit à la brocante. 
La cohue émanait surtout du grand nombre de visiteurs qui avaient fait le déplacement.

© Loïc Valverde

Voir suite en page 3

Fermé jusqu'au 
mardi 19 avril 

à 8 heures.
Joyeuses Fêtes de Pâques !
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50 ans sous des cieux heureux

Le 12 novembre 1972, cʼest la 
date de la consécration officielle 
de lʼéglise catholique de Fleurier. 
À cette époque, cʼétait un lieu 
« prisé » et apprécié des habitants. 
« Il y avait jusquʼà trois messes par 
week-end et cʼétait rempli à chaque 
fois », se rappelle au bon souvenir 
Daniel Vuilleumier. L̓architecte 
est justement arrivé au Val-de-
Travers en 1972 pour participer 
à la réalisation de Notre-Dame de 
lʼAssomption. « Je travaillais pour 
Pierre Gertsch qui avait la responsa-
bilité de cette construction. Moi, jʼai 
fait deux ou trois petites choses sur 
ce chantier », dévoile-t-il. 

1973 : premier couple marié

Un premier couple fut marié, en 
1973, cʼétait le début dʼune longue 
histoire avec les habitants du 
Val-de-Travers. Quelques années 
plus tard, il a fallu quelques tra-
vaux dʼassainissement, mais elle 
est toujours debout. Je parle de 
lʼéglise hein, pas de lʼunion de ce 
couple ! « Dans les années 1980-
1990, les façades ont été retou-
chées une première fois, spéciale-
ment pour la peinture. Idéalement, 
il faudrait pouvoir le faire sur 
des cycles de 15 années. » Mais 
les finances de lʼéglise sont ce 
quʼelles sont. Lʼimpôt ecclésias-
tique est facultatif (donc peu 
honoré) et les ressources vont en 
sʼamenuisant au fil des décennies.  

Vente de la salle Fleurisia

La baisse de fréquentation des 
bancs paroissiaux se fait ressentir 
dans les quêtes et les dons récol-
tés. Et les mesures restrictives 
liées au Covid nʼont rien arrangé 
dans le passé récent. « Ah il est 
loin le temps où les paroissiens 
dʼici et dʼailleurs nous donnaient 
des fruits et des légumes pour que 
nous allions les vendre aux ker-
messes et sur les marchés de la 
région. Je me souviens quʼon récol-
tait jusquʼà 15ʼ000 francs. » À Fleu-
rier, la première grosse alerte était 
intervenue dans les années 1980.  

Propriétaire de la salle Fleuri-
sia et de lʼéglise, la paroisse avait 
dû vendre la Fleurisia car elle ne 
parvenait plus à assumer les frais 
des deux bâtiments simultané-
ment. Ces dernières années, lʼétat 
de Notre-Dame de lʼAssomption 
se dégradait à vue dʼœil (au sens 

propre et figuré du terme). Il fallait 
faire quelque chose.

Les vitraux de Yoki

Et cʼest la toute nouvelle pré-
sidente de paroisse Carole Babey, 
nommée en juillet 2020, qui a pris 
le dossier à bras le corps. « Jʼai 
évoqué le sujet à la première séance 
du conseil paroissial car les travaux 
dʼassainissement étaient urgents. Le 
béton commençait à tomber des murs 
et lʼisolation était attaquée », détaille-
t-elle. Bref, la « belle dame » por-
tait les traces du temps qui passe 
et du temps quʼil fait ! Lancée en 

septembre 2020, la rénovation des 
façades et du parvis de lʼéglise sʼest 
conclue à peine quelques semaines 
plus tard (coût dʼenviron 80ʼ000 
francs, en allant à lʼessentiel). Il 
aurait été dommage de laisser 
un tel édifice se détériorer. On 
pense notamment aux deux majes-

tueux vitraux réalisés par Émile 
Aebischer (Yoki) : le feu et lʼeau. 
 
15 mai : début de la fête

Désormais protégé par des murs 
à lʼallure plus avenante, lʼintérieur 
de lʼéglise sʼapprête à vivre quatre 
grands événements dans le cadre 
des 50 ans de sa construction. Une 
messe particulière ouvrira les feux 
le 15 mai. « Elle sera associée aux 
fêtes des Céciliennes, cʼest-à-dire des 
chorales du canton de Neuchâtel. Et 
le 14 août, nous prendrons un peu 
lʼair avec une messe en plein air cette 
fois-ci. Comme il sʼagira du jour 
de la fête de lʼAssomption, cʼest un 
beau clin dʼœil par rapport au nom 
de lʼéglise », explique Carole Babey. 
Elle se fera sur le parking de lʼéglise 
et elle sera suivie dʼun moment de 
détente autour de grillades. Le 
clou du spectacle aura lieu en fin 
dʼannée les 11, 12 et 13 novembre. 

Spectacle sons et lumières

L̓organiste Damien Savoy (chef 
de chœur à Neuchâtel) sʼassociera 
au techniscéniste Matthias Babey 

pour un spectacle sons et lumières  
à lʼintérieur de Notre-Dame de 
lʼAssomption. « Ce sera un show 
grandiose sur deux soirs, les 11 et 
12 novembre 2022. Des lumières 
seront aussi projetées de lʼextérieur 
pour jouer avec les beautés des 
vitraux. » Quoi de mieux comme 
décor que lʼéglise elle-même pour 
fêter cet anniversaire ? Finalement, 
le dimanche 13 novembre laissera 
la place à une grande messe avec 
Monseigneur Charles Morerod 
pour la fête de la Dédicace. Pour 
lʼoccasion, vous pourrez entendre 
le son mélodieux des deux cloches 
de lʼédifice. Pour la petite histoire, 
celles-ci ont été montées avec des 
cordes et à la force des poignets 
il y a 25 ans. Coulées en France 
pour des raisons financières, elles 
ont été montées dans un deuxième 
temps pour les mêmes raisons. « Il 
« roillait » comme rarement, cʼétait 
épouvantable », garde en mémoire 
Daniel Vuilleumier. 25 ans plus 
tard, elles retentiront cinquante 
fois pour leur demi-siècle de vie ! 

Kevin Vaucher

Notre-Dame de lʼAssomption, autrement dit lʼéglise catholique de Fleurier, célèbre ses 50 ans cette 
année. Quʼon en soit un visiteur assidu, régulier ou déserteur, cela reste un monument connu de presque 
tous au Val-de-Travers. Son architecture originale participe grandement à sa renommée. Mais derrière 
elle se cache toute une histoire faite de vitraux réalisés par un artiste mondialement connu et de cloches 
installées à la force des poignets. Quatre grands événements vont être organisés cette année pour fêter 
la cinquantenaire fraîchement rafraîchie. 

Lʼéglise catholique de Fleurier, et son esthétisme marquant, sont nés  
il y a 50 ans !

Les festivités autour des 50 ans de lʼéglise catholique de Fleurier sont 
chapeautées par Carole Babey, Romuald Babey, Chantal Martin Berger, 
Gilles Petit, Filipe Serra et Daniel Vuilleumier.

Public et pari tenu pour Barrelet

C’est le maître des lieux et res-
ponsable de la partie technique, 
Thierry Page, qui a adressé le 
mot de bienvenue au public en ces 
termes : « espaceVal est très heureux 
d’accueillir à nouveau un conféren-
cier avec de telles connaissances 
dans ce domaine ». Il est vrai qu’Oli-
vier D. Barrelet avait parfaitement 
tenu son rang en novembre dernier 
lors de sa conférence sur la Flûte 
enchantée. C’est probablement un 
des facteurs qui expliquent qu’il n’y 
avait à nouveau plus beaucoup de 
places libres dans la salle samedi en 
fin de journée. Sur le coup de 17 h, 
le Môtisan est entré en scène pour 
planter le décor. « Pénétrer dans le 
Requiem de Mozart, c’est comme se 
laisser aller à une lente agonie. » 
Voilà une entrée en matière « façon 

Barrelet ». L’homme joue avec les 
émotions comme un yoyo au bout 
d’une ficelle. Il sait « saisir » son 
auditoire et le faire passer par un 
large spectre de sentiments. 

« Une lente marche vers 
l’autre monde »

Le point de départ de ce voyage 
sons et images se situe en 1791.  
« La légende de ce requiem perdure 
depuis plus de deux siècles. » Une 
légende qui se renforce à l’écoute 
de cet univers très « mozartien ». 
Ni trop euphorique ni trop cala-
miteux. Pure, tout simplement. 
« L’homme se retrouve nu devant 
une telle pureté. C’est une lente 
marche vers l’autre monde. On 
sent la mort arriver et on la côtoie 

avant de tournoyer dans un profond 
apaisement. » Le premier extrait a 
parfaitement plongé la salle dans 
cette atmosphère mi-divine, mi-
humaine. « Le tintement de la harpe 
fiévreuse apporte de la puissance. Je 
dirais même de la violence au début 
du Requiem. Mozart veut évoquer 
l’imminence du jugement dernier. » 

La mort qui arrive au trot

« Les cordes » viennent ensuite 
y ajouter de la profondeur et de 
l’instabilité. « Ce passage pour-

rait être résumé par deux mots : 
sauve-moi », adresse dans un sur-
saut Olivier D. Barrelet. Au fil des 
minutes, il se veut plus intime 
avec le compositeur, n’hésitant 
plus à l’appeler Wolfgang. Barrelet 
s’approprie alors son histoire. Pour 
lui, les hautes voix des extraits sui-
vants ne sont plus uniquement des 
voix mais des bêtes croupies dans 
l’obscurité et prêtes à bondir. Le 
rythme saccadé ne fait plus réfé-
rence à des variations de tempo 
mais à la mort qui arrive au trot. 
Barrelet vit la musique et la salle 

commence à claquer des dents. 
Nous ne sommes plus à Couvet 
mais au chevet du compositeur. 
Il est malade, la mort vient à lui 
mais il continue à composer son 
requiem. 

Des sanglots, une révérence 
et des applaudissements

Où est passé Barrelet ? Tantôt à 
gauche de la salle, tantôt à droite… 
et bientôt au milieu. L’homme vit 
chaque son avec intensité. Il souffre 
certainement autant qu’il en pro-
fite. Puis arrive le déchaînement, 
la torpeur, la solennité… ça y est, 
la mort est passée ! Et 95 minutes 
sont passées aussi. Barrelet est 
épuisé mais heureux. Le public 
a été dépaysé et parfois décon-
tenancé. Le conférencier conclut 
avec quelques sanglots dans la 
voix et une révérence aussitôt sui-
vie d’applaudissements nourris. 
Le temps d’un instant, Barrelet a 
fait revivre celui qu’il aime tant. 
Mais il faut que l’on retrouve nos 
esprits, la conférence est terminée, 
nous sommes en 2022 et Mozart 
est bien mort depuis plus de 230 
ans. Alors, on remet ça avant la 
fin de l’année Monsieur Barrelet ?    

Kevin Vaucher

Il n’y a d’abord pas cru, puis il est venu, et il a convaincu. Malgré 
le succès de sa première conférence, Olivier D. Barrelet craignait 
que son public ne le suive pas une deuxième fois. J’avais fait le pari 
inverse en présentant l’événement dans le Courrier. Et son deuxième 
« opus » sons et images sur Mozart a bel et bien attiré ses fidèles 
samedi passé du côté d’espaceVal. Ils étaient une cinquantaine à 
se presser à nouveau pour l’écouter parler du Requiem du compo-
siteur autrichien. Son format mêlant prises de parole et diffusions 
d’extraits sur grand écran est une formule qui marche.

Olivier D. Barrelet a jonglé entre prises de parole et projections  
d'extraits du Requiem de Mozart afin de dynamiser sa conférence.
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a-t-elle déclaré, en étant fière que 
ce patrimoine immobilier soit mis 
au service de la prospérité can-
tonale et qu’il permette la trans-
mission et perpétuation de savoirs 
faire de qualité. Selon la conseil-
lère d’État, reconversion, insertion 
professionnelle, sont « plus que 
des mots. Ce sont des réalités en 
matière de politique sociale », a-t-
elle conclu en évoquant les futures 
Assises de la cohésion sociales qui 
débuteront le 2 mai prochain à La 
Chaux-de-Fonds.

Après ces allocutions offi-
cielles et les remerciements,  
le témoignage d’une personne qui 
a suivi cette démarche de stage a 
été le moment fort de cette céré-
monie et a permis aux invités de 
prendre pleinement conscience du 
travail de l’ensemble des acteurs et 
aussi du facteur humain lors d’une 
reconversion professionnelle. 
L’homme de 35 ans, travaillant 
précédemment dans l’hôtellerie-
restauration, a pu, grâce au coa-
ching du CNIP, avoir une nouvelle 
formation dans le domaine logis-
tique et trouver un nouvel emploi 
dans une grande entreprise du 
littoral. « Il faut garder l’envie de 
réussir, de faire quelque chose et la 
niaque, malgré un souci de santé », 
a-t-il humblement conseillé. Et 
la responsable de l’entreprise où 
il était stagiaire a tenu à ajouter 
qu’il ne fallait « pas avoir peur » 
à engager ces personnes. « Tout 
le monde sort gagnant. C’est une 
expérience riche et belle au-delà de 
la responsabilité sociale d’une entre-
prise », a-t-elle expliqué. En effet, 
en matière de réinsertion profes-
sionnelle, c’est l’union qui fait la 
force et aide à rebondir.

Gabriel Risold

Reconversion professionnelle
Le Label pour « aider à rebondir »

« Aider à rebondir », le slogan 
affiché à l’entrée de la salle résu-
mait en quelque sorte l’essence de 
la cérémonie qui s’est tenue jeudi 
7 avril au Centre neuchâtelois d’in-
tégration professionnelle (CNIP) 
à Couvet. En présence d’une cin-
quantaine d’invités et de la conseil-
lère d’État, Florence Nater, le CNIP 
remettait son « Label Intégration » 
à 26 entreprises romandes qui ont 
accueilli un assuré AI en reconver-
sion professionnelle pour un stage 
durant l’année 2021. Parmi elles, 
relevons trois entreprises du Val-
de-Travers, Baud Industries SA aux 
Verrières (également médaillée de 
bronze), Manufacture horlogère 
Valfleurier SA à Buttes et Vaucher 
Manufacture Fleurier SA, à Fleu-
rier. Responsable de l’insertion au 
CNIP, Francine Broquet a rappelé 
que cette cérémonie et le « Label 
Intégration » étaient le moment où 
le CNIP, en collaboration avec les 
Offices de l’assurance invalidité 
(OAI), pouvait souligner l’investis-
sement des entreprises partenaires 
et mettre en évidence la collabo-
ration de tous les corps de métier 
liés à la démarche de reconversion 
professionnelle.

Un engagement des entreprises 
qui est « la clé du succès » de ce 
programme d’intégration, comme 
l’a souligné Mathieu Ferchaud, 
manager des contrats à l’OAI-NE 
qui s’est fait le porte-parole du 
discours du directeur de l’OAI-NE, 
Grégory Jeannet, malheureuse-
ment absent. Cette allocution a mis 
l’accent sur la nécessité de collabo-
rer avec les acteurs du tissu écono-
mique afin de permettre la réin-
sertion professionnelle des assurés 
et reconnaissait une admiration 
face à ces derniers « pour se réo-
rienter avec force et volonté. L’union 
fait la force, ne l’oublions jamais », 
concluait le discours. Une union 
entre les entreprises, le CNIP et 
l’OAI qui a permis d’offrir un total 
de 3246 jours de stage en 2021, 
soit près de « neuf ans d’une vie 
humaine », comme l’a imagé Fran-
cine Broquet, pour 28 stagiaires, 
dont 18 l’ont achevé fin 2021, et ce 

malgré le contexte de la pandémie. 
Et résultat « exceptionnel », douze 
stagiaires ont pu trouver un emploi 
après le processus.

L’emploi : « 1er facteur  
d’intégration sociale »

Mis sur pied en 2013, ce coa-
ching en entreprise, stage ou for-
mation dual, par le CNIP a déjà 
abouti à la création d’un réseau 
romand de plus de 300 entreprises 
qui chaque année sont nombreuses 
à offrir des stages pour des per-
sonnes assurées AI en reconver-
sion professionnelle. Jeudi passé, 
le « Label Intégration » en était à 
sa 9e édition, et vu la réussite de 
la démarche, le taux de réinser-
tion étant en 2021 de 66.67%, une 
10e édition aura lieu. Une impor-
tance de la réinsertion profession-
nelle qu’a rappelée la conseillère 
d’État, Florence Nater. « L’emploi 
est le premier facteur d’intégration 
sociale », a souligné la cheffe du 
département de l’emploi et de la 

cohésion sociale en ajoutant que 
la démarche permettait « la recon-
naissance de la valeur de chacune 
et chacun ». La conseillère d’État 
n’a pas oublié également de faire 
référence au lieu de la cérémonie, 
l’usine Dubied, « locaux porteurs 
d’une histoire et d’un présent 
engagé ». « Le site a rebondi, comme 
les apprenantes et les apprenants », 

Le CNIP délivrait, jeudi dernier 7 avril, ses labels « intégration » à 26 entreprises pour avoir accueilli 
un stagiaire assuré à l’assurance invalidité en reconversion professionnelle suivant ou ayant suivi une 
formation au CNIP. Une cérémonie, en présence de la conseillère d’État, Florence Nater, et qui a ému 
l’assemblée en raison du facteur humain inhérent à tout le processus de réinsertion professionnelle mis 
en place entre les différents acteurs, étatiques ou privés.

Katia Della Pietra, troisième depuis la gauche, représentant
Vaucher Manufacture Fleurier SA.

© Loïc Valverde

Florence Nater, cheffe du 
département de l'emploi et de  
la cohésion sociale, remettant  
le titre aux apprentis.

© Loïc Valverde

Service de défense
incendie et de secours

Les sapeurs-pompiers du SDIS 
sont sortis les :

Samedi 9 avril : à 9 h 49 à 
Fleurier, aide au portage en colla-
boration avec les ambulanciers.

Dimanche 10 : à 13 h 50 sur 
la route cantonale aux Sagnettes, 
Couvet, intervention technique 
secours routier en collaboration 
avec la police neuchâteloise et un 
service dʼambulance.

Plus dʼinfos : www.sdis-valtra.ch

ILS SONT 
SORTIS
POUR...

ILS SONT SORTIS POUR...

Dimanche dernier, Juliette et Jonas Vernerey, de la  
compagnie chaux-de-fonnière L'Impolie, se sont produits au théâtre des 
Mascarons de Môtiers où ils ont présenté leur spectacle « Jojo ».

© Loïc Valverde

Jojo sur les planches des Mascarons

mon stand. Mais ce n’est pas grave, 
j’ai l’habitude. Certaines bro-
cantes durent trois jours parfois. » 
L’homme de 55 ans cherche à se 
démarquer des autres en dégo-
tant des objets atypiques qu’il va 
chiner au nord de la France et en 
Belgique. Mais ce week-end, c’est 
bien dans le rôle de vendeur qu’il 
officiait à la patinoire de Fleurier. 
Devant moi, il a d’ailleurs fait éta-
lage de toute sa science de la vente 
en marchandant habilement un 
pot émaillé rouge orangé. « Quel 
est son prix », demande le couple 
d’acheteur. « Trente-neuf », répond 
Jacques. « Vous avez dit trente ? » 
« Non, non. » « Alors 25 ? » « Trente-
cinq et il est à vous ! » Et voilà le 
pot émaillé en de nouvelles mains.

Deux ans de stock  
à écouler

Un peu plus loin, ce n’est pas 
le repas mais l’apéro que deux 
hommes se sont servi au milieu 
d’un stand de tableaux et de 
meubles en bois. La table sur 
laquelle ils ont posé leurs verres 
est aussi à vendre. Et si elle 
venait à trouver preneur ? « J’ai 
prévu le coup et il y en a une autre 
pour poursuivre l’apéro si besoin »,  
plaisante le Bayardin connu sous 
le nom de Zébulon. « Ça fait 
vingt ans que je viens ici et je suis  
toujours à la même place pour que 
les habitués me retrouvent plus  
facilement. Je vous confirme que 
c’est une bonne année. C’est une 
chance pour moi car j’ai beau-
coup stocké durant les deux ans de  
Covid. Cela me permettra de faire  
un peu de place pour de nouvelles 
pièces. »

 

 
La quête des objets d’enfance 

Parmi ses habitués, on trouve 
Jacques Hainard. Cet ancien direc-
teur du Musée d’ethnographie de 
Neuchâtel et de celui de Genève 
n’a eu aucune peine à retrouver 
son ami. « J’aime cet univers de la 
brocante. Je viens à celle de Fleu-
rier depuis au moins vingt ans », 
commence le Vallonnier originaire 
des Bayards. « Ce qui me plaît c’est 
de retomber sur des objets d’enfance 
comme ce vieux livre de chants que 
j’utilisais à l’école primaire. Je suis 
vraiment tombé dessus par hasard. 
J’ai 79 ans, je vous laisse imaginer 
l’âge du bouquin. » Une passion qu’il 
tente malgré tout de refréner pour 
des questions pratiques. « Je ne sais 

plus où entreposer mes nouvelles trou-
vailles, j’accumule beaucoup trop de 
choses chez moi. Mais je ne parviens 
pas à m’en séparer, c’est comme ça. »

Un mélange de générations 

Jacques a particulièrement aimé 
l’air de nostalgie dans lequel bai-
gnait la patinoire de Fleurier le 
temps de ce week-end particulier. 
« C’est beau de voir tous ces gens qui 
échangent entre eux sur des objets 
d’époque. C’est une façon originale 
de faire connaissance avec d’autres 
personnes, de générations souvent 
différentes. Cette composante parti-
cipe grandement à la beauté des bro-
cantes selon moi. » Le samedi noir 
foncé et le dimanche noir clair n’ont 
donc pas empêché les visiteurs de 
voir la vie en rose et en couleurs. 
À l’année prochaine pour une petite 
bleue dans le noir alors Jacques  
et Zébulon ?  

Kevin Vaucher

Le samedi noir ! Suite de la page 1
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HommagesAvis mortuaires

VAL-DE-TRAVERS 

Toutes formalités
À votre service 24 h sur 24

Prévoyance funéraire

Tél. 032 861 12 64
Tél. 032 861 38 35 - pf.dubois@bluewin.ch

Les pharmacies de service au Vallon sont ouvertes 
au public le dimanche et jours fériés de 11 h à 12 h 
et de 17 h à 18 h.

RHNe 
Val-de-Travers, Couvet 
(7j/7 et 24h/24) 

Réception-secrétariat 032 864 64 51 
Policlinique 032 919 47 08

Permanence 
médico-chirurgicale      0848 134 134

Ambulance 144

Intoxication 145

Police-secours 117

Service de défense incendie 
et de secours (SDIS Valtra) 118

Police neuchâteloise 

Fleurier 032  889  62  27
Service de l’eau 
de Val-de-Travers 032  886  43  78 

NUMÉRO D'URGENCE
Du lundi au jeudi, de 17h à 7h ainsi que le vendredi 
après-midi, le week-end et les jours fériés. En dehors 
de ces heures, le service de l'eau  est atteignable au 

032  886  43  45

En cas de fuite ou autres problèmes concer-
nant le réseau d’eau sis sur le domaine public.

EN CAS 
D'URGENCE

un problème de santé?
composez le bon numéro:

urgences: 144

services de garde:
médecin
pharmacien
dentiste
0848 134 134

hotline pédiatrique:
0848 134 134

La société de la laiterie des Verrières
a la tristesse de faire part du décès de

Monsieur
Félix ROSSELET

père de leur président.

Elle transmet à sa famille toute 
sa sympathie.

Lundi au temple de Fleurier, des gens 
de tout le Vallon se sont rassemblés pour 
remettre à Dieu Marilou Münger, person-
nalité atypique qui aura imprégné la vie de 
lʼÉglise protestante au Val-de-Travers pen-
dant un quart de siècle, de 1983 à 2009.

Après avoir travaillé entre autres en 
milieu hospitalier et dans une maison 
dʼédition, elle entama, à 35 ans, mariée et 
mère de deux enfants, une formation au 
ministère de diacre dans lʼÉglise.

Après un stage à Travers et Noiraigue, 
cʼest à Fleurier et dans les villages voisins, 
puis au sein de la paroisse unique de la 
région, quʼelle a consacré lʼessentiel de son 
temps et de ses forces à visiter les aînés, les 
malades et tous ceux qui le souhaitaient, 
ainsi que les familles dont elle accompa-
gnait les enfants sur leur chemin de foi. 
Elle a présidé nombre de cultes pour tous 
âges et dʼactes ecclésiastiques, notamment 
des cultes dʼà-Dieu : beaucoup gardent 
mémoire de sa capacité dʼévoquer une vie 
parvenue à son terme, en paroles, mais 
aussi au travers dʼune image ou dʼun objet-
symbole.

Malgré les épreuves qui avaient marqué 
dès sa naissance sa propre vie, – ou peut-
être grâce à elles –, elle avait la faculté de 

se décentrer dʼelle-même pour se mettre 
à lʼécoute et au service de ceux quʼelle 
rencontrait, quʼils prennent part à la vie 
paroissiale ou sʼen soient distancés.

Passionnée de chant, elle a dirigé pen-
dant des années le chœur paroissial de Tra-
vers, ainsi que celui des femmes paysannes 
du Vallon.

Dans les années 2000, elle eut aussi la 
charge de lʼaumônerie cantonale auprès 
des détenus.

Par ailleurs, elle fut toujours active au 
sein du mouvement sans frontières des 
Espérantistes.

Lorsquʼelle prit sa retraite, en mai 2009, 
elle affirma quʼelle ne cesserait pas pour 
autant dʼêtre diacre, consacrée au service 
des autres et de Dieu.

Mais la maladie et une difficulté crois-
sante à se mouvoir lʼamenèrent peu à peu 
à se replier sur elle-même, et cʼest au 
home des Marronniers, à La Côte-aux-Fées, 
quʼelle vécut la dernière étape de son exis-
tence, jusquʼà son décès, le 5 avril, à lʼâge 
de 77 ans.

Ion Karakash

Hommage à Marilou Münger

Marilou Münger nʼest plus. Cʼest un 
tiers de ma vie qui défile... Marilou était 
notre diacre, elle avait plus que la vocation 
requise pour cet exercice acrobatique à 
lourde responsabilité : elle qui avait charge 
dʼâme possédait un don. Le don de tou-
jours trouver le texte biblique ancien qui 
correspond à une situation que lʼon pour-
rait croire dʼune grande modernité, le don 
dʼavoir aux lèvres les mots qui viennent du 
fond du cœur.

Elle disait en outre ceci : « Si tu te 
conduis mal, ce nʼest pas toi que je nʼaime 
pas : ce sont tes actes que je réprouve. Toi, 
je tʼaime ». Elle séparait ainsi clairement 
lʼêtre humain de ses actions, et ne jugeait 
dès lors que ces dernières. Le repentir, 
de même que le pardon, étaient dès lors 
possibles.

Parlant de la Croix, elle indiquait que la 
partie verticale était la relation entre lʼêtre 
humain et son Créateur, alors que le bois 
horizontal, plus court, représentait les rela-
tions entre les humains. Et elle concluait : 
« Combien de prières adressées à la verticale 
reçoivent une réponse à lʼhorizontale... ».
Ainsi dit-on parfois à lʼun de nos semblables 
qui nous aide : « Vous êtes un ange ! »... lʼon 
ne croit pas si bien dire !

Il y a fort longtemps, dans une autre 
congrégation pourtant non sectaire, jʼai 
entendu le prêcheur, au demeurant fort 
sympathique, dire ceci du haut de sa 
chaire : « Évidemment, dès le moment où 
je dois préparer mon sermon dominical, je 
ne devrais répondre ni au téléphone ni à la 
sonnette ». Or, juste devant moi, se tenait 
assis un homme dʼune grande bonté que je 
connaissais très bien, et qui avait officié 
régulièrement à la place du harangueur 

de service. Cet homme était, entre autres 
choses, visiteur de prison et sʼoccupait 
de personnes ayant de graves problèmes 
dʼalcool... Que de fois nʼavait-il pas été sol-
licité, à toute heure du jour et de la nuit, 
pour partir à la recherche dʼun poivrot que 
sa famille ne voyait pas rentrer... Sʼil avait 
agi comme je venais de lʼentendre suggé-
rer, combien de situations délicates, qui se 
sont bien terminées, auraient fini dans le 
drame et la souffrance ?

Jamais Marilou nʼaurait écarté un appel 
au secours, pas plus quʼelle nʼaurait bâclé 
son message du dimanche : elle aurait, 
jʼen ai la certitude, préféré passer une nuit 
blanche et faire face à la fois à la détresse 
dʼun seul et à son rôle de pasteur apportant 
son appui au plus grand nombre du haut 
de la chaire. Elle avait lʼhumanité multiple, 
chacun avait la même importance à ses 
yeux, sans distinction ni préjugé dʼaucune 
sorte.

Le don, peu importe lequel, est donné, 
il ne peut pas sʼapprendre. Cʼest une grâce 
que lʼon reçoit. Et il convient de savoir sʼen 
montrer digne. Toutes celles et ceux qui 
ont marché, fût-ce temporairement, aux 
côtés de Marilou savent de quoi je parle et 
se souviennent avec respect et émotion de 
ces moments dʼamitié sincère quʼelle créait 
à chaque rencontre.

Puissions-nous tous avoir à lʼesprit le 
respect et la clairvoyance dont elle faisait 
preuve envers chacun.

Merci Marilou. Et merci à Vous de nous 
lʼavoir prêtée.

Sylvain Moser, Les Verrières

Merci Marilou Münger

SERVICES
RELIGIEUX
ÉGLISE RÉFORMÉE ÉVANGÉLIQUE
Activités du 13 au 21 avril

LES VERRIÈRES : jeudi, à 19 h, jeudi-saint 
musical et chanté, P. Schlüter.

FLEURIER : vendredi, à 10 h, vendredi-saint, 
flûte et orgue, I. Karakash.

COUVET : samedi, à 17 h 30, samedi-saint, 
S. Schlüther. Dimanche, à 6 h, aube de Pâques, 
D. Allisson.

TRAVERS : dimanche, à 10 h, matin de 
Pâques, V. Tschanz Anderegg.

ÉGLISE CATHOLIQUE ROMAINE
Activités du 13 au 22 avril

COUVET : ce soir mercredi, à 19 h 30, adora-
tion eucharistique. Mardi, à 9 h, messe. 
Mercredi 20, à 14 h 30, chapelet, à 15 h 
messe, et à 19 h 30, adoration eucharistique.

FLEURIER : aujourd’hui mercredi, à 16 h, 
chapelet en italien. Jeudi, à 20 h, messe sui-
vie de la veillée. (Institution de lʼEucharistie). 
Vendredi, à 14 h, chemin de Croix avec les 
enfants de 5e année suivi de la célébration de 
la passion du Christ à 15 h. Dimanche, à 
10 h, messe de Pâques. Lundi, à 19 h, chape-
let. Mercredi 20, à 16 h, chapelet en italien. 
Jeudi 21, à 19 h, messe. Vendredi 22, à 9 h, 
messe, et à 17 h, chapelet en italien.

TRAVERS : samedi, à 20 h, Vigile pascale – 
Baptême.

ÉGLISE ÉVANGÉLIQUE LIBRE
Activités du 13 au 21 avril

Vendredi, à 10 h, célébration du vendredi-
saint. Dimanche, à 10 h, culte des familles 
suivi d’un repas en commun.

Pour consulter le programme de nos activités 
à tout moment : www.eelcaf.ch/agenda

Renseignements :
D. Hoehn, pasteur, tél. 032 865 12 03.

LE PHARE, FLEURIER
Non communiqué.

Av. Daniel-Jeanrichard 2b,
tél. 079 733 25 46. 
Toutes les infos sur www.lephare.ch

C’est avec émotion et reconnaissance 
que la famille de

Jacques JEANNET
s’est sentie entourée par votre présence, 

vos fleurs, vos dons, vos téléphones, 
vos propositions d’aide et vos 

chaleureux messages.

Elle vous adresse à toutes et tous 
un grand MERCI.

Jacques aurait été heureux de voir tous vos 
signes de sympathie et d’amitié.

Les Bayards, avril 2022

Remerciements
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Offre d'emploi

Lesmanifestations / Emploi Deuxième cahier

Le FC Couvet vous attend le 

Samedi 23 avril 2022
à 20 heures

Salle de spectacles de Couvet

30 tours pour Fr. 10.- la carte

Hors abonnement 1 tour royal
et mini bingo

MATCH
AU LOTO

à 
l’a

ffi
ch

e LES ANIMAUX FANTASTIQUES -
LES SECRETS DE DUMBLEDORE 
(PREMIÈRE) vendredi et samedi : 20 h 30
jeudi (VOST) : 20 h
dimanche : 17 h / 20 h 30 - 12/10 ans acc.

SONIC 2
samedi : 17 h - 6/4 ans acc.

QU'EST-CE QU'ON A TOUS FAIT AU BON DIEU ?
dimanche : 14 h 30 - 6/4 ans acc.

OUVERTURE exceptionnelle
du 16 avril au 1er mai

Infos et réservation : 024 436 22 61
www.rondenoire.ch
Après l’été, nous vous 

accueillerons dès le 14 octobre

La Ronde Noire
Chalet de PRINTEMPS!

Route Mauborget-Couvet

VacancesVacances
* * * * ** * * * *

La boucherie sera ferméeLa boucherie sera fermée
du 19 avril au 2 mai 2022 inclus.du 19 avril au 2 mai 2022 inclus.

Continuez de bien prendre soin de vous !Continuez de bien prendre soin de vous !

Constellations 
familiales
outil thérapeutique

Peut être travaillé :

• la famille d’origine / actuelle, l’adoption
• le couple, la solitude, la sexualité, les abus

et l’inceste
• la naissance, l’avortement, les fausses couches
• les maladies physiques ou psychiques, la mort
• la dépression, le burn-out, les angoisses

ou l’anxiété
• les émotions, l’estime de soi, l’amour
• la relation à l’alimentation, le poids, 

les addictions
• les enfants hyperactifs, les problèmes 

scolaires, l’énurésie
• l’argent, le travail
• etc...

En individuel / en groupe 1x par mois au VDT
Infos & RDV :
Simon-Pierre Verrey, +41 (0)77 459 21 06

MISE AU CONCOURS

Le Conseil communal met au concours un poste de 

CONSEILLER·ÈRE SOCIO-EDUCATIF·VE
(Taux d’activité : 40%)

Pour de plus amples informations, vous trouverez l’intégralité des
détails de cette o� re sur le site de la Commune de Val-de-Travers : 

www.val-de-travers.ch/page/o� res-demploi

LE CONSEIL COMMUNAL

Le Conseil communal
Service des ressources humaines
T +41 32 886 43 20
Ressourceshumaines.VDT@ne.ch
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Histoire de cartons 
(suite et fin)

À ceux et à celles qui ont suivi 
l’affaire des cartons, sachez que 
nos autorités sont bien protégées 
par notre « justice ». Mon audience 
au tribunal régional (sans repré-
sentant de la commune) s’est sol-
dée par le verdict « coupable, sans 
circonstance atténuante ». Bien 
que Madame le juge ait regretté 
d’infliger une amende à un contri-
buable qui lui semblait honnête, 
elle a dû appliquer le règlement. 

Après une heure de débat et un 
interview de RTN, je reprends mon 
train à destination de ma vallée 
mystérieuse. Comble du hasard, 
Monsieur Molok des années 2010, 
(dont l’effigie avait été brûlée à 
l’issue du cortège du carnaval) 

prend place dans le même compar-
timent ! Une discussion s’ensuit, 
animée par trois autres passagers. 
Le petit groupe émet une opinion 
très critique concernant l’ineffica-
cité des travaux publics. Le mon-
tant de mon amende s’élève désor-
mais à Fr. 555.-, frais de justice 
inclus. Afin de solder ce montant, 
je demanderai à nos autorités une 
aide financière des responsables 
de ce chaos ou proposerai à la 
justice une peine commutable en 
travaux d’utilité publique (en pre-
nant soin des écopoints, le week-
end par exemple). Dans tous les 
cas, une réaction du service de 
proximité est nécessaire. Elle per-
mettra à mon avis d’éviter une 
augmentation plus que probable 
des incivilités et de rendre notre 
vallée mystérieuse plus propre que 
par le passé.

Jean-Pierre Baumann, Fleurier

LETTRES
OUVERTES

LETTRES OUVERTES

LETTRES OUVERTES

Jean-Jacques Rousseau

Lettre inédite acquise par la Bibliothèque publique 
et universitaire de Neuchâtel

La Bibliothèque publique 
et universitaire de Neuchâtel 
(BPUN) possède une nouvelle 
lettre autographe de l’écrivain et 
philosophe Jean-Jacques Rousseau 
(1712-1778). Si des manuscrits de 
Rousseau apparaissent de temps 
en temps dans les ventes aux 
enchères, ces documents partent 
généralement à des prix très élevés 
et les textes qu’ils contiennent sont 
le plus souvent déjà connus.

Fait exceptionnel, la lettre de 
quatre pages acquise conjointe-
ment par la BPUN, l’Association 
Jean-Jacques Rousseau de Neu-
châtel et l’Association des amis 
de la BPUN semblait perdue et 
reste à ce jour complètement iné-
dite. Datée de Môtiers, le 25 avril 
1763, et adressée à Daniel Roguin 

(1691-1771), ami yverdonnois de 
Rousseau, elle documente la vie 
du philosophe pendant son séjour 
dans la Principauté de Neuchâtel.

En 1762, après la condamnation 
en France de son traité d’éducation 
Émile et de son ouvrage de philo-
sophie politique Du contrat social, 
Rousseau quitte brusquement 
Montmorency et se dirige vers la 
Suisse. Il trouve bientôt refuge 
dans le Val-de-Travers, grâce à la 
famille de Daniel Roguin.

Aujourd’hui encore, le Musée 
Jean-Jacques Rousseau de Môtiers 
entretient la mémoire de ce séjour 
de trois ans, particulièrement 
important dans sa trajectoire bio-
graphique, intellectuelle et litté-
raire.

Se sentant menacé, Rousseau 
fuit Môtiers en 1765 pour un long 
exil qui le conduira à l’île de Saint-
Pierre et en Angleterre. Il termi-
nera sa vie en France sans jamais 
revoir la Suisse.

La lettre acquise par la BPUN 
est écrite par Rousseau moins 
d’un an après son installation à 
Môtiers. Elle concerne un paquet 
égaré. Elle a deux particulari-
tés. D’abord, elle forme une des 
rares lettres que nous possédions, 
parmi celles qu’adresse Rousseau 
à Daniel Roguin. La perte de ces 
documents est d’autant plus regret-
table que le financier d’Yverdon 
compte parmi les plus fidèles amis 
et soutiens de Rousseau qui, dans 
d’autres missives, l’appelle affec-
tueusement « très bon papa ». Sur 
cinquante-sept lettres, trente-et-
une ont disparu. Parmi celles qui 
subsistent, six sont conservées à la 
Bibliothèque centrale de Zurich et 
six autres – maintenant sept – à 
la BPUN. Ensuite, la lettre est en 
partie caviardée.

Politiquement incorrects, deux 
segments de phrases ont été cen-
surés par le destinataire ou par 
quelqu’un d’autre, peut-être parce 
qu’ils auraient porté préjudice à 
Rousseau si un témoin malveillant 
les avait lus. Par chance, l’encre 
qui a servi au caviardage s’est 
éclaircie avec le temps et nous 
parvenons à deviner les mots 
qu’elle recouvre. Dans le pre-
mier segment, Rousseau avoue à 
Roguin qu’il se « soucie très peu 
de la Classe » des pasteurs de Neu-
châtel qui rassemble une quaran-
taine de ministres protestants et 
qui, sous l’Ancien Régime, dispose 
d’un grand pouvoir à Neuchâtel. 
Ne voyant pas d’un œil favorable 
la présence d’un philosophe sul-
fureux dans la région, la Véné-
rable Classe des pasteurs entre en 
conflit avec Rousseau et contri-
buera à précipiter son départ de 
Môtiers. Dans le second segment, 
Rousseau annonce à son ami qu’il 
vient d’être « naturalisé habitant » 
de la Principauté de Neuchâtel. Il 
a en effet reçu ses lettres de natu-

ralité neuchâteloise quelques jours 
plus tôt, le 16 avril 1763. Menacé 
d’emprisonnement dans sa ville 
natale de Genève, il renoncera un 
mois plus tard à sa citoyenneté 
genevoise.

Extrêmement fragile et cou-
verte de taches dues à l’humidité, 
la lettre inédite provient d’un col-
lectionneur brésilien. Elle a été 
mise en vente en Suisse par l’in-
termédiaire d’un libraire genevois. 
Après avoir pris des renseigne-
ments et consulté le manuscrit, la 
BPUN et l’Association Jean-Jacques 
Rousseau ont conclu l’achat. Quant 
à elle, l’Association des amis de la 
BPUN a largement contribué au 
financement de cette acquisition 
exceptionnelle. Grâce aux efforts 
conjoints des trois institutions, la 

lettre de Rousseau est désormais 
conservée en toute sécurité dans 
une bibliothèque publique. Sous 
la cote MsR N.a. 30, elle a intégré 
en 2021 le précieux Fonds Jean-
Jacques Rousseau de la BPUN 
inscrit au « Registre mémoire du 
monde » de l’UNESCO. À l’inten-
tion du public et des chercheurs, 
une édition critique de cette lettre 
est prévue dans une revue scienti-
fique spécialisée.

Comm.

Le printemps en ligne de mire : 
il n'a qu'à bien se tenir

La 20e édition du Vidʼarmoires 
de lʼassociation Nantibatingou a 
tenu toutes ses promesses et les 
nombreuses dames de la région et 
dʼailleurs sont prêtes…

En effet, quelle effervescence 
samedi dernier à la salle Fleuri-
sia de Fleurier lors de la vente 
de vêtements de seconde main 
pour dames au profit des projets 
de lʼassociation Nantibatingou 
qui soutient un complexe scolaire 
au Bénin. La boutique était bien 
achalandée grâce aux dons tou-
jours généreux des personnes qui 
soutiennent ce concept aussi bien 
économique quʼécologique.

La journée à la Fleurisia sʼest 
déroulée dans une ambiance 
conviviale et décontractée durant 
laquelle les dames ont fait leurs 
achats pour la nouvelle saison 

mais pas seulement : elles se sont 
rencontrées, ont discuté et refait 
le monde, parfois. Les messieurs 
ont également pris part à la fête 
en partageant un verre et en 
prêtant main forte pour la par-
tie logistique et technique de 
lʼorganisation.

Lʼassociation tenait à soutenir 
les dames réfugiées ukrainiennes 
de notre région. Invitées, elles ont 
eu lʼoccasion de compléter gra-
cieusement leur garde-robes.

Lʼassociation Nantibatingou 
tient à remercier ici toutes les 
personnes qui soutiennent son 
action en faisant don de leurs 
vêtements, en venant faire leurs 
achats et en donnant de leur 
temps pour rendre possible cette 
belle manifestation.

C'est entre amies que l'on vient refaire sa garde-robe. © Loïc Valverde

Rebouteuse et thérapeute

agréée ASCA & RME

Thérapie ATLAS - Reboutement

Massage thérapeutiques Reiki

Avenue de la Gare 14B

Fleurier

078 868 15 02

Cabinet Elsa
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La Mobilière partage les fruits de 
son succès avec sa clientèle

La Mobilière partage les fruits 
de son succès avec sa clientèle. 
Chaque année, l’entreprise opé-
rant sur une base coopérative 
rétrocède environ un tiers de ses 
bénéfices à ses assurés. Malgré 
une année marquée par la crise 
sanitaire et par d’importants dom-
mages causés par de fortes intem-
péries en été, la Mobilière a réa-
lisé un excellent exercice 2021.

Un exercice réjouissant

« Toutes les personnes qui ont 
souscrit une assurance véhicules 
ou entreprise chez nous profitent 
d’une réduction de prime de 10%. 
Les clientes et les clients détenteurs 
d’une assurance voyages se verront 
pour leur part octroyer un rabais de 
20% », se réjouit l’agent général 
Fabien Chapatte. Quant aux PME, 
que la pandémie a parfois mises 
à rude épreuve, elles bénéficie-
ront d’un rabais pour la troisième 
année consécutive.

2,2 millions pour la région

Dans la région couverte par 
l’agence générale Montagnes et 
Vallées NE, 2,2 millions  de francs 
vont ainsi être reversés à plus de 
20'000 clientes et clients. Au total, 
la Mobilière, avec ses 80 agences 
générales implantées dans toute 
la Suisse et au Liechtenstein, fait 
participer ses plus de 2 millions 
de clientes et clients à son succès 
en leur redistribuant 180 millions 
de francs.

En 2021, la charge de sinistres 
dans la région desservie par 
l’agence générale Montagnes et 
Vallées NE s’est élevée à 35,4 mil-
lions de francs environ (21,4 mil-
lions de francs en 2020). 

« Une grande partie de ce mon-
tant a été réinjectée dans la région 
sous forme de mandats », explique 
Fabien Chapatte. L’année dernière, 
l’agence générale a enregistré un 
total de quelque 13'000 sinistres.

Comm.

Dans la région de l’agence générale Montagnes et Vallées NE, la 
Mobilière reversera quelque 2,2 millions de francs aux personnes 
assurées. Bénéficieront de cette participation au résultat facultative 
sous forme de réduction de prime les clientes et clients titulaires 
d’une assurance entreprise, véhicules ou voyages.

L’agence générale 
Montagnes et Vallées NE

Actuellement, l’agence géné-
rale Montagnes et Vallées NE 
compte 32 collaborateurs, dont 
deux jeunes en apprentissage. 
La Mobilière Montagnes et Val-
lées NE est l’une des 80 agences 
générales entrepreneuriales 
réparties dans toute la Suisse. 
Active sur les sites de La Chaux-
de-Fonds, du Locle et du Val-de-
Travers, elle est proche de sa 
clientèle.

Fondée en 1826 en tant que 
coopérative, la Mobilière est la 
plus ancienne société d’assu-
rances privée de Suisse.

Inside Val : baptême du feu sous la neige !

Lorsque je me réveille ce samedi 
matin, j’aperçois un fin man-
teau neigeux depuis ma fenêtre. 
Je regarde le thermomètre et il 
indique 0.7 degré. Il n’y a pas de 
repos ni de répit pour les braves, 
dit-on. Alors c’est parti pour cette 
journée qui restera d’autant plus 
marquée dans ma mémoire de par 
les conditions particulières dans 
lesquelles elle s’apprête à se dérou-
ler. Lorsque j’arrive à la fameuse 
piste feu de Couvet, ce sont les 
anciens qui déroulent ! Non, pas les 
tuyaux. Mais les souvenirs d’inter-
ventions liés à la météo. J’apprends 
ainsi que l’échelle de l’ancien 
véhicule était restée bloquée car 
figée par les projections d’eau qui 
avaient gelé pendant l’opération. Il 
avait fallu briser la glace à la main 
pour pouvoir « rentrer » l’échelle et 
repartir. Le froid a aussi déjà joué 
de mauvais tours aux lances et aux 
tuyaux et les anecdotes sur le sujet 
ne manquent pas non plus. De là, 
découle le premier enseignement 
du jour : lorsqu’il fait froid, il faut 
toujours laisser circuler un filet 
d’eau pour éviter que ce type de 
matériel ne gèle.

Pas d’écran de fumée, 
juste la réalité !

Mais assez discuté et place à 
l’action. Après avoir revu l’engage-
ment et le repli de l’appareil respi-
ratoire isolant (ARI) avec Vincent 
Pezzatti, les recrues présentes ont 
été intégrées par groupes de trois 
aux différentes équipes constituées. 
C’est avec Vincent Deluz (l’univer-
sitaire passionné d’histoire) et Katy 
Ventura (une jeune Vallonnière 
volontaire et toujours souriante, 
même au feu) que j’ai participé à ces 
exercices préparés par les instruc-
teurs. Chacun est facilement iden-
tifiable grâce à sa tenue adaptée à 
son grade. J’identifie notamment 
rapidement Jean-Marc Vaucher 
(responsable du rapport d’interven-
tion clôturant cette journée de for-
mation), le capitaine Cédric Maeder 

(qui vient d’être récompensé pour 
20 ans de service) et l’homme de 
terrain Xavier Lhorme qui veille au 
bon déroulement général des évé-
nements à la piste feu. Le premier 
atelier nous a fait toucher d’un peu 
plus près les dangers du gaz sur un 
feu. Face à un incendie, les fumées 
représentent un danger certain 
car elles sont chaudes, opaques, 
mobiles, inflammables et toxiques. 
Dans ce cocktail, le gaz représente 
un ingrédient « explosif » dont on 
se passerait bien mais qu’il faut être 
capable de maîtriser. 

Face au feu, à nous deux !

Le deuxième « poste » tenu par 
Cédric Matthey avait deux objec-
tifs. Le premier était de mieux 
comprendre le travail du camion-
échelle pour que son échelle de 
32 mètres et que sa nacelle d’éva-
cuation restent des atouts mobili-
sables avec n’importe quel pompier 
présent sur l’urgence, peu importe 
son expérience. Le second était 
d’apprendre à installer un rideau 
anti-fumée dans l’embrasure d’une 
porte. C’est un outil important qui 

permet de contenir le feu dans 
une pièce tout en permettant aux 
pompiers d’aller et venir dans cette 
même pièce (le rideau n’étant fixé 
que sur sa partie haute). C’est sur 
les deux derniers ateliers que nous 
avons vécu notre baptême du feu 
dans la bien nommée « maison du 
feu » de la piste de La Presta. Le 
capitaine Fabio Castellani nous 
accueillait à l’étage avec pour mis-
sion de sauver des flammes les 
occupants de la maison (des man-
nequins au poids réel) pour une 
équipe et d’éteindre l’incendie pour 
l’autre. Deux caméras thermiques 
nous permettaient de localiser les 
points de chaleur et d’avancer en 
direction du feu. Nous avons aussi 
utilisé la lance avant d’entrer dans 
chaque partie de la maison pour 
savoir si la température était élevée 
ou « raisonnable ». 

La formation des recrues sapeurs-pompiers bat son plein et c’est avec la piste feu de Couvet qu’elles 
ont fait connaissance samedi dernier. Il ne faisait pas un temps à mettre un pompier dehors… mais une 
quarantaine, oui, sans problème ! C’est aux côtés de sapeurs confirmés et au contact de « gradés » que 
nos recrues ont passé ce palier supplémentaire très important. La quarantaine d’hommes et femmes 
présents ce jour-là ont participé à quatre ateliers par équipes. Les recrues ont ainsi fait face au feu pour 
la première fois de leur cursus. En sa qualité de recrue et de reporter, notre journaliste Kevin Vaucher 
raconte cette journée de « baptême ».   

La magistrale 
démonstration de l’utilité 
de la formation

Pour se faire, il suffit de gicler 
le plafond de la pièce et d’écouter 
si des gouttes d’eau retombent au 
sol ou non. Si c’est le cas, la tem-
pérature de cet espace n’est pas 
excessive. Autre réflexe à avoir, 
ouvrir les fenêtres pour permettre 
à la fumée de s’évacuer (et avan-
cer un peu moins « dans le brouil-
lard »). En revanche, il faut res-
treindre l’apport d’oxygène où le 
foyer s’est déclaré car un brasier 
se nourrit d’oxygène. S’il y a une 
porte, il faut « arroser » le plafond 
deux secondes puis la refermer. Les 
vapeurs d’eau vont ainsi peu à peu 
étouffer l’incendie. Il sera ensuite 
plus simple et rapide d’agir directe-
ment sur la source du feu. De plain-
pied, c’est Christian Fragnière qui 
nous recevait avec un feu de cui-
sine comme mise en situation. Mais 
lorsque l’équipe est entrée pour 
l’éteindre, un second départ de feu 
s’est déclenché juste à côté dans le 
salon. 

Bilan de la mission : la mère et 
son enfant ont été sortis indemnes 
du bâtiment. Ouf ! Puis nous 
sommes entrés à nouveau dans 
l’espace d’exercice pour évacuer les 
fumées. La technique pour accélé-
rer le processus est de gicler avec 
la lance – en projection large – à 
travers une fenêtre. Un « couloir 
d’évacuation » est ainsi créé vers 
l’extérieur et la visibilité s’éclaircit 
rapidement à l’intérieur. Mauvaise 
surprise à nos pieds, le mari s’était 
recroquevillé dans un coin pour 
échapper aux fumées et il a surtout 
échappé à la vigilance de l’équipe 
de sauvetage. Démonstration 
magistrale que c’est en acquérant 
les bons gestes et les bons réflexes 
en formation que le sapeur-pom-
pier sauve des vies en conditions 
réelles. Il n’y a pas plus belle fin 
pour cet article. À très vite pour la 
suite, à savoir une grosse semaine 
de formation début mai !

Kevin Vaucher

Les deux équipes de pompiers prêtes à intervenir dans la maison du feu 
de Couvet. Ne reste plus qu'à attendre les flammes pour entrer en action.

Les portes de chez Odac Meubles se sont ouvertes en fin 
de semaine dernière à Couvet. Christophe et Isabelle Isler ont conseillé 
les visiteurs qui ont pu découvrir la nouvelle collection.

© Loïc Valverde

La nouvelle collection est arrivée 
chez Odac Meubles

LETTRES
OUVERTES

LETTRES OUVERTES

LETTRES OUVERTES

Lundi au mercredi :
8 h – 11 h 45 / 13 h 30 – 17 h
Jeudi : 8 h – 18 h
Vendredi :
8 h – 11 h 45 / 13 h 30 – 16 h 30

Grand-Rue 9 - 2114 Fleurier
Tél. 032 864 61 16

Nouvel horaire dès le 1.05.2022

Légère baisse 
du chômage dans 
notre district

Durant le mois de mars, dans 
notre district, le nombre de chô-
meurs est passé de 200 à 190, 
soit 10 personnes de moins quʼen 
février. Le taux de chômage est 
passé de 3.5% à 3.3%.

Avec un effectif de 3023 chô-
meurs, le taux cantonal passe de 
3.5% à 3.2%.
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Qu’est-ce 
qu’on a tous 
fait au 
bon dieu ?
De Philippe de 
Chauveron, 
comédie, avec Christian Clavier, 
Chantal Lauby, Ary Abittan...

Ce sont bientôt les 40 ans 
de mariage de Claude et Marie 
Verneuil. Pour cette occasion, 
leurs quatre filles décident d’or-
ganiser une grande fête surprise 
dans la maison familiale de 
Chinon et d’y inviter les parents 
de chacun des gendres, pour 
quelques jours. Claude et Marie 
vont devoir accueillir sous leur 
toit les parents de Rachid, David, 
Chao et Charles : ce séjour fami-
lial s'annonce mouvementé.

Les animaux 
fantastiques- 
les secrets de 
Dumbledore
De David Yates, 
fantastique, 
aventure, avec Eddie Redmayne, 
Jude Law, Mads Mikkelsen...

Le professeur Albus Dumble-
dore sait que le puissant Gellert 
Grindelwald cherche à prendre 
le contrôle du monde des sor-
ciers. Incapable de l'arrêter seul, 
il confie à Norbert Dragonneau 
le soin de diriger une équipe de 
sorciers. Ceux-ci partent alors 
pour une périlleuse mission 
durant laquelle ils rencontre-
ront des animaux fantastiques 
et se heurteront aux adeptes de 
Grindelwald, de plus en plus 
nombreux. Mais avec des enjeux 
aussi importants, combien de 
temps Dumbledore pourra-t-il 
rester en dehors ?

Sonic 2

De Jeff Fowler, 
animation, famille, 
aventure, avec 
Malik Bentalha, 
Ben Schwartz, 
Idris Elba...

Bien installé dans la petite 
ville de Green Hills, Sonic

veut maintenant prouver qu’il a 
l’étoffe d'un véritable héros. Un 
défi de taille se présente à lui 
quand le Dr Robotnik refait son 
apparition. Accompagné de son 
nouveau complice Knuckles, ils 
sont en quête d’une émeraude 
dont le pouvoir permettrait de 
détruire l’humanité toute entière. 
Pour s’assurer que l’émeraude ne 
tombe entre de mauvaises mains, 
Sonic fait équipe avec Tails. Com-
mence alors un voyage à travers 
le monde, plein de péripéties.

Jeudi saint musical
La paroisse réformée du Val-

de-Travers offre, pour son jeudi 
saint, le 14 avril, un culte musi-
cal et chanté dans la belle église 
des Verrières. Cette célébration 
aura lieu donc demain jeudi à 19 h 
et sera conduite par le pasteur 
Patrick Schlüter. 

L’orgue du lieu sera tenu par 
Jean-Samuel Bucher qui inter-
prétera, à partir d’un choral bien 
connu, diverses œuvres de Jean-
Sébastien Bach et également de 
ses contemporains.

En décembre 2021, deux appels 
à participation ont été lancés par 
l’association Culturecom.ne, en 
partenariat avec le service de la 
culture du canton de Neuchâtel. 
Le premier s’adressait aux artistes 
neuchâtelois et leur offrait la pos-
sibilité de partager leur parcours, 
leurs inspirations et leurs projets 
futurs dans une capsule vidéo. Le 
second faisait appel aux vidéastes 
et aux collectifs de vidéastes neu-
châtelois en leur proposant la réali-
sation d’un portrait d’artiste, filmé 
dans un lieu de culture du canton 
de Neuchâtel choisi par l’artiste.  
Ces deux appels à participation 
ont rencontré un vif engouement : 

54 dossiers d’artistes et 23 dos-
siers de vidéastes ont été déposés. 
À l’issue de ces délibérations, trois 
artistes et trois vidéastes/collectifs 
de vidéastes ont été sélectionnés.

Concernant le vidéaste vallon-
nier sélectionné, il s'agit de Kevin 
Rumley, qui réalise notamment des 
films documentaires et de fiction 
ainsi que des clips vidéo. Au centre 
de son travail se trouvent l’humain, 
l’art et une esthétique exigeante. 
Le portrait qu'il filmera mettra le 
travail et la passion de l’artiste au 
cœur de la réalisation.

Comm.

Pour profiter encore du beau temps du week-end dernier, 
les chineurs avaient rendez-vous au Volkswrecks Museum à Saint-Sulpice 
qui organisait son traditionnel vide-greniers !

© Loïc Valverde

De bonnes affaires au vide-greniers 
des coccinelles

Soyez prudents !
Automobilistes se rendant à 

Noiraigue, soyez extrêmement vigi-
lants. Au bas de la Côte de Rosières, 
la déviation forcée sur le sens inverse 
de circulation met le conducteur 
momentanément en position de 
choc frontal ! Cette manière de faire 
est extrêmement dangereuse et bien 
discutable. Prudence donc et Bonnes 
Pâques à tous.

Cédric Pellet, Noiraigue

LETTRES
OUVERTES

LETTRES OUVERTES

LETTRES OUVERTES

Kevin Rumley retenu pour 
le « Portrait d'artiste »

DISTRICT DU VAL-DE-TRAVERS

Bovet Émail Sàrl, à Val-de-
Travers, Môtiers, Creux-aux-Loups 
4, 2112 Môtiers. Nouvelle société 
à responsabilité limitée. Statuts 
du 14.12.2021. But : émaillage de 
cadrans de montre et tout autre 
support, notamment horloger. 
Prestations accessoires, droits 
de préférence, de préemption 
ou d’emption : selon statuts. Les 
modalités de transfert des parts 
sociales dérogent à la loi selon 
les statuts. Capital social : CHF 
20’000. Associée : Bovet Anne 
Laurence, de Bourg-en-Lavaux, 
à Val-de-Travers, avec 200 parts 
sociales de CHF 100, laquelle est 
en outre gérante avec signature 
individuelle. Selon déclaration du 
14.12.2021, la société n’est pas sou-
mise à un contrôle ordinaire et a 
renoncé à un contrôle restreint.

SNC Zayan et Queste Asso-
ciés, à Val-de-Travers. La société 
est dissoute. Sa liquidation étant 
terminée, elle est radiée.

GHB Gérance Sàrl, à Val-de-
Ruz. Nouvelle adresse : Fleurier, 
avenue de la Gare 3, 2114 Fleurier.

PATINVEST Sàrl, à Val-de-Tra-
vers. Nouvelle adresse : Fleurier, 
avenue de la Gare 3, 2114 Fleurier.

Nobles 20 Sàrl, à Val-de-Tra-
vers. Par décision du 20.10.2021, 
le Tribunal régional du Littoral et 
du Val-de-Travers a prononcé, en 
application de l’article 731b CO, la 
dissolution de la société et ordonné 
sa liquidation par l’office des fail-
lites, selon les dispositions appli-
cables à la faillite. Par conséquent, 
sa raison sociale devient : Nobles 
20 Sàrl en liquidation.

L.B.G. S.A., à Val-de-Travers. 
Radiation de la mention de l’exis-
tence d’une succursale à Villeret.

Val Energie SA, à Val-de-Tra-
vers. La mention relative au fait 
que la société n’est pas soumise 
à un contrôle ordinaire et qu’elle 
a renoncé au contrôle restreint 
est radiée.

Wyttenbach Carrosserie Sàrl, 
à Val-de-Travers. Wyttenbach 
Mathieu n’est plus gérant ; ses pou-
voirs sont radiés. Hotz Valentin, 
de Neuchâtel, à Val-de-Travers, est 
nommé gérant avec signature indi-
viduelle.

RM Groupe SA, à Val-de-Tra-
vers, Fleurier, rue du Pré 20, 2114 
Fleurier. Nouvelle société anonyme. 
Statuts du 23.12.2021. But : acquisi-
tion et gestion de participations dans 
tous types d’entreprises et de projets, 
en Suisse et à l’étranger (activité de 
« holding »), ainsi qu’acquérir, déte-
nir, gérer, rénover et vendre tous 
biens immobiliers. Capital-actions : 
CHF 100’000, entièrement libéré, 
divisé en 1’000 actions de CHF 100, 
nominatives, liées selon statuts. 
Administration : Rey Anthony, de 
Massonnens, à Val-de-Travers, pré-
sident, signature collective à deux, 
Messerli Nasko, de Wattenwil, à 
Val-de-Travers, signature collective 
à deux, sont membres du conseil 
d’administration. Selon déclaration 
du 23.12.2021, la société n’est pas 
soumise à un contrôle ordinaire et 
a renoncé à un contrôle restreint.

JANOPY SA, à Val-de-Travers. 
Haldi Jacques n’est plus adminis-
trateur ; ses pouvoirs sont radiés. 
Bezzola Thierry, de Onsernone, à 

Val-de-Travers, est administrateur 
unique avec signature individuelle.

Bureau d’Ingénieurs et de Géo-
mètres B. Elzingre S.A., à Val-de-
Travers. Elzingre Blaise n’est plus 
membre et secrétaire du conseil 
d’administration ; ses pouvoirs sont 
radiés. Elzingre Laurent Antoine, 
jusqu’ici président, désormais admi-
nistrateur unique, signe désormais 
individuellement.

R. Graf, à Val-de-Travers. L’ins-
cription est radiée par suite de ces-
sation de l’exploitation.

Willy Basset, à Val-de-Travers. 
L’inscription est radiée d’office en 
application de l’article 934a al. 1 CO.

Bansai - Ramseyer, à Val-de-
Travers. L’inscription n° 4431 du 
01.10.2021 est rectifiée en ce sens 
que la raison de commerce exacte 
est : Banzai - Ramseyer.

Société Internationale de 
Micropsychanalyse, à Val-de-Tra-
vers. Statuts modifiés le 19.04.2021 
sur des points non soumis à publica-
tion. Vidal Masso Enrique, jusqu’ici 
président, et Tartari Manuela, ne sont 
plus membres du comité d’adminis-
tration ; leurs pouvoirs sont radiés. 
Vigna Daniela, d’Italie, à Biella, I, 

est membre et présidente du comité 
d’administration avec signature col-
lective à deux.

L’Atelier du Fromage Sàrl, à 
Val-de-Travers. Capital social porté 
de CHF 20’000 à CHF 40’000 par 
l’émission de 100 parts sociales de 
CHF 100 en faveur de l’associée 
Eidam Vautherot Johana Mélanie 
et 100 parts sociales de CHF 100 en 
faveur de l’associée Steiner Lhney 
Jean, lesquelles sont désormais cha-
cune titulaires de 200 parts sociales 
de CHF 100. Montant libéré par 
compensation de créances : CHF 
20’000, en échange de 200 parts 
sociales de CHF 100. Statuts modi-
fiés le 06.12.2021.

La Môtisanne Absinthe - SNC, à 
Val-de-Travers, Môtiers, Grande Rue 
46, 2112 Môtiers. Société en nom col-
lectif qui a commencé le 01.12.2021. 
Associés : Etienne Roger Gilbert, 
Etienne Simona, Etienne Eric Olbert 
et Etienne Jean-Luc Wilfred, tous des 
Verrières, à Val-de-Travers. Signa-
ture individuelle de Etienne Roger 
Gilbert et Etienne Simona ou collec-
tive à deux de Etienne Eric Olbert 
et Etienne Jean-Luc. But : exploita-
tion d’une entreprise de distillation, 
commercialisation, import, export, 
mise en valeur de l’absinthe, pro-
duits dérivés et accessoires.

REGISTRE DU COMMERCE
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Quartier du Pont de la Roche 1
2123 Saint-Sulpice - Tél. 032 860 10 90

pontdelaroche@bluewin.ch
www.pontdelaroche.com

Restaurant 
du Pont de la Roche

Menu
de Pâques

Dimanche
17 avril à midi    

Salade panachée
°°°°°°°°°°°°°°°°°°°

Souris d’agneau au thym
Riz et légumes

Ou
Steak de bœuf beurre café de paris

Riz et légumes
°°°°°°°°°°°°°°°°°°°
Mousse au citron

Fr. 49.- / pers.

OFFRE 
2 JOURS À  
FESTI’NEUCH
www.passion-ne.ch/festi

99.-au lieu de 150.-*

*Voir conditions sur www.passion-ne.ch/festi

La Côte-aux-Fées

Tél. 032 865 10 94

Tartare de saumon aux agrumes
* * *

Saint-Jacques poêlées à l’espuma, 
avocat, basilic

* * *
Souris d’agneau confi te au jus
de romarin, garnie de son foin

croustillant, légumes de saison,
pommes cocotte fondantes

* * *
Demi sphère chocolat

habillée de sa crème amarénatta
Fr. 59.-

Réservation souhaitée

Menu de Pâques
17 et 18 avril à midi

Tous les samedis midi
Filets de perche Fr. 24.-

Réservation conseillée au
024 454 38 38

Menus
  de Pâques

Vendredi 15 avril
Samedi 16 et dimanche 17 avril

midi et soir
Lundi 18 avril à midi

Cuisses de grenouille à la provençale
à discrétion Fr. 36.- / pers.

Ou
Salade mimosa

Gigot d’agneau à la provençale,
gratin, légumes

Dessert de la maison Vuissoz
Fr.42.- / pers.

032 866 17 39
chezpauline
@bluewin.ch

2127 Les Bayards

Vendredi 15 avril

Langue de bœuf (à midi)
Tartare de bœuf (le soir)

Suivi d’une disco
de 22 h à 4 h

Menu de Pâques
Samedi et dimanche

Fagots d’asperges au jambon
Gigot d’agneau à l’ail des ours

Gratin dauphinois, légumes
ou

Filet mignon aux morilles
Coupe Romanoff

Fr. 45.-

Samedi 30 avril
Soirée grenouilles

Il est préférable de réserver.

James Nuhaj - Tél. 032 861 16 62
www.hoteldumoulin.info

SOCIÉTÉ DES BOUCHERS
DU VAL-DE-TRAVERS

ACTION DE PÂQUES

Gigot d’agneau
frais import

Entier les 100 gr :   Fr. 2.59
 Sans os les 100 gr : Fr. 2.99

Durée de l’action du mercredi 13 avril 
au samedi 16 avril

Les boucheries suivantes participent à l’action :
Couvet : Boucherie Bohren S.à.r.l
Fleurier : Boucherie du Gourmet
 Boucherie Alves

Le patron vous propose :

Vendredi Saint
Potage, salade

Langue de bœuf, sauce aux câpres, 
purée et légumes

Fr. 23.- par personne ou
Ragoût de lapin, purée et légumes

Fr. 28.- par personne

Dimanche de Pâques
Langue de bœuf, sauce aux câpres, 

purée et légumes
Fr. 23.- par personne ou
Gigot d’agneau, 

gratin de pommes de terre et légumes
Fr. 32.- par personne

Lundi de Pâques
Langue de bœuf, sauce aux câpres, 
purée et légumes Fr. 23.- par personne ou

Rôti de bœuf, purée et légumes
Fr. 30.- par personne

Se recommande :
Dominique Jean-Mairet

Prière de réserver 
032 937 14 09

Tél. 032 937 14 09  
CH-2318 Brot-Plamboz

Se recommande :
Dominique Jean-Mairet

Prière de réserver 
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Terrain de l’Épine

Football · Championnat suisse de 5e ligue
Mercredi 20 avril à 20 h 15

FC Saint-Sulpice   
reçoit   

Lignières II

ENTREPRISE GÉNÉRALE EN BÂTIMENTS

TÉL. 032 861 30 17 - 2114 FLEURIER - VAL-DE-TRAVERS

Terrassement, béton armé, maçonnerie, échafaudages, carrelage

Épicerie et agence postale • Alimentation générale 
Viande fraîche de la région • Ouvert le dimanche matin VAL-DE-TRAVERS

Tivoli 4 - 2115 Buttes
Tél. 032 861 12 62 - Fax 032 861 17 50

carrosserie.orsat@valtra.ch

Hôtel-Restaurant du Moulin 
Tous les vendredis à midi

fi lets de perche Fr. 18.-

Saint-Sulpice - Tél. 032 861 16 62
James Nuhaj

Le leader a eu chaud aux Sugits
Pas de surprise dimanche sur la pelouse des Sugits où Kosova NE a pris le meilleur sur Fleurier II en 

troisième ligue régionale (2-1). Mais il convient de noter que l'écart entre les deux équipes s'est large-
ment rétréci par rapport au premier match entre les deux équipes. Le FC Kosova était déjà sorti gagnant 
mais beaucoup plus facilement (1-4). Les Fleurisans ont même mené au score durant trente minutes 
avant de craquer face au leader du classement.

FOOTBALL

FOOTBALL

FOOTBALL

FOOTBALL  3eLIGUE

FOOTBALL  3eLIGUE

FOOTBALL  5eLIGUE

FOOTBALL  4eLIGUE FÉMININE

FOOTBALL  4eLIGUE

FOOTBALL  4eLIGUE

FOOTBALL  2eLIGUE

FOOTBALL  2eLIGUE

FOOTBALL  5eLIGUE

Les étoiles du Courrier : *Nuhi 
**Dellenbach ***Barata Reis

Une telle prestation face au pre-
mier du championnat actuel, même 
en pleine restructuration (Le Cour-
rier y reviendra dans un prochain 
article), est encourageante pour le 
FC Fleurier II. Certes, les hommes 
de Gilles Jaquet sont sortis du ter-
rain sans point mais la tête haute. 
Il faut dire que tout avait très rapi-
dement tourné en leur faveur dans 
cet affrontement 100% vallonnier. 
Un autobut de Kosova dans les pre-
mières secondes du match les a pla-
cés en position idéale. Le dixième 
de la hiérarchie, ayant décroché 
quatre fois moins de points que 
son adversaire du jour, était bien 
devant au tableau d'affichage.

Le « un contre un » qui 
aurait pu changer la 
donne

Les « noir et rouge » ont alors 
eu  la bonne réaction. Celle de 
ne pas paniquer. Ils ont tenté de 
répliquer une dizaine de minutes 
plus tard grâce à deux coups francs 
bien placés. Mais le premier a été 
bien négocié par le gardien fleuri-
san Loïc Verdon et le second s'est 
écrasé dans le mur. Fleurier a logi-
quement subi un peu le jeu mais 
sans jamais s'effacer. Marin Codoni 
a d'ailleurs fait trembler le public 
à la 28e en s'élançant en un contre 

un contre le portier Joao Amaral 
Baptista. Mais il n'est pas parvenu 
à doubler l'avantage des siens. Sur 
l'action suivante, Fatbardh Lubovci 
lui a donné l'occasion de se nour-
rir de regrets en égalisant rageuse-
ment.

Le but de la victoire pour 
Armend Ukzmaili

Les intrépides Fleurisans ont 
tenu leur avantage durant une 
demi-heure. Le match s'est ensuite 
pas mal concentré en milieu de ter-
rain et les joueurs n'ont pas appro-
ché souvent des cages. C'est sur un 
essai de loin qu'Armend Ukzmaili 
a finalement trouvé la faille à trois 
minutes de la pause. Kosova a dû 
lutter mais Kosova était devant au 
premier coup de sifflet de l'arbitre. 
Pour la comparaison, les pension-
naires de Couvet menaient 0-3 à 
ce moment-là de la partie lors du 
match aller.

Le match solide 
de Gilles Dellenbach

Et comme lors de la première 
mi-temps, c'est Fleurier II qui est 
sorti le plus vite du vestiaire en se 
procurant d'entrée une belle chance 
de but via Gilles Dellenbach. L'atta-
quant a été excellent dimanche du 
côté des Sugits. Son coéquipier et 

capitaine Sacha Kneissler a éga-
lement donné des sueurs froides 
au toujours nombreux public de 
Kosova NE mais son envoi a man-
qué la cible de peu. À nouveau mis 
en difficulté par leur adversaire 
de l'autre côté c'est sur corner que 
Kosova s'est offert sa plus belle 
occasion en seconde période.

La main de l'espoir 
et la latte du désespoir

Le coup de coin a bien été frappé 
et la reprise d'un joueur de Kosova 
se dirigeait tout droit au fond des 
filets. Mais le Fleurisan Timothée 
Jaquet a sauvé les siens sur la ligne. 
Lors de son sauvetage miraculeux, 
il s'est aidé des mains mais l'arbitre 
n'a rien vu. Pas vu, pas pris ! Tant 
mieux pour le suspense. Une autre 
grosse opportunité est venue des 
pieds de Fatbardh Lubovci. Mais 
c'est la latte qui a sauvé les Fleu-
risans sur ce coup (80e). Les dix 
dernières minutes ont été les plus 
intenses de la rencontre car chaque 
camp avait une raison de pousser 
vers l'attaque. L'un pour se mettre à 
l'abri et l'autre pour égaliser. Ce fut 
chaud mais c'était cuit pour Fleu-
rier II qui a tout essayé jusqu'au 
bout.

Kevin Vaucher

Le demi de Kosova NE Bujar Nuhi (à gauche) a été omniprésent dans les
tâches défensives et celles de transitions de son équipe. Un joueur précieux.

FC Saint-Sulpice - FC Helvetia NE 3-4
FC Fleurier III - FC La Sagne II  0-1
  1. Helvetia NE II 16  12 3 1 (31) 71 : 22 39
  2. Le Locle II 14  10 4 0 (54) 49 : 26 34
  3. Lignières II 15 9 4 2 (78) 43 : 25 31
  4. Peseux Comète II 15 9 4 2 (98) 53 : 35 31
  5. Colombier II 15 6 4 5 (8) 40 : 32 22
  6. Saint-Sulpice 15 6 3 6 (20) 48 : 44 21
  7. Cressier Sport II 15 5 3 7 (13) 23 : 37 18
  8. La Sagne II 16 4 5 7 (28) 28 : 42 17
  9. Le Locle III 14 5 1 8 (38) 38 : 52 16
10. Béroche-Gorgier III 14 4 1 9 (16) 34 : 42 13
11. Val-de-Ruz V 15 4 1  10 (18) 19 : 41 13
12. Fleurier III 15 3 2  10 (39) 31 : 48 11
13. Les Pts-de-Martel 15 1 3  11 (19) 23 : 54 6

5e ligue - Groupe 1Saint-Sulpice ‒ Helvetia NE 3-4 
(3-4)

Buts de : M. Reshani, A. Shala, V. 
Shala.

Locatelli ; Memetaj (A. Nuhaj), 
Huguenin-Dezot, A. Shala, F. Perteshi 
(A. Gashi) ; M. Reshani (G. Reshani) ; 
Lopes Santos, D. Shala (Gonçalves Da 
Silva) ; V. Shala, L. Perteshi, Dubois.

Fleurier III – La Sagne II 0-1 (0-1)

Dos Santos ; Miserez, Guillaume 
Gentil (Tschäppät), Lotito, Belotti ; 
Tschäppät (Machado dos Santos, 
Jamai), Bazeka, Furrer, Pham (Niede-
rer); Jaquet, Rota (Almeida Pereira).

Môtiers - Unine 5-4

1. Le Parc II 10 8 2 0 (15) 35 : 6 24
  2. Boudry II 11 7 3 1 (14) 30 : 13 22
  3. Espagnol NE 10 5 4 1 (19) 30 : 13 17
  4. Unine 11 4 3 4 (2) 26 : 21 13
  5. Môtiers 11 2 5 4 (8) 17 : 24 9
  6. Couvet II 10 2 4 4 (28) 15 : 23 8
  7. Floria II 11 2 3 6 (38) 13 : 28 7
  8. Étoile-Sporting II 10 0 2 6 (17) 8 : 36 6
  9. Cortaillod II 10 2 4 6 (10) 15 : 25 2

4e ligue - Groupe 1Môtiers – Unine 5-4 (2-2)
Buts de : Cirillo, Quental, 

F. Tosato (3x)
Charmillot (Chabloz) ; Martin, Per-

cassi, Berthoud, Mairy ; Cirillo (Quen-
tal Rodrigues), L. Tosato, Choffat, 
Lopes Borges (Sierra Bernal) ; Cand 
(Descombes), Carvalho Dias (Cand, 
F. Tosato).

FC Kosova - FC Fleurier II 2-1
  1. Kosova NE 15 9 4 2 (30) 42 : 28 29
  2. Le Parc 15 9 3 3 (37) 27 : 16 28
  3. Cortaillod 16 8 5 3 (47) 44 : 24 27
  4. Bosna NE 14 8 4 2 (27) 41 : 19 26
  5. Bôle II 15 6 3 6 (37) 15 : 19 19
  6. Le Locle II 14 5 5 4 (32) 20 : 21 18
  7. United Milvignes 14 5 3 6 (43) 22 : 28 16
  8. Val-de-Ruz 15 4 3 8 (37) 24 : 29 13
  9. Peseux Comète 14 3 4 7 (73) 21 : 28 11
10. Fleurier II 15 2 3 10 (34) 19 : 37 7
11. Couvet 15 1 5 9 (77) 13 : 39 6

3e ligue - Groupe 1

Autres résultats
Juniores FF19 : Val-de-Travers – Peseux Comète 8-2 ; après 3 matches, les 

filles occupent la 1e place sur sept avec 9 points. 
Juniors C2 : Val-de-Travers ‒ Peseux Comète 3-9 ; 5e rang sur six pour les C2 

qui totalisent 3 points en 4 matches.
Juniors D1 : Val-de-Travers ‒ Team Littoral 0-1 ; 5e rang sur six pour les D1, 

avec 3 points en 4 matches.

Les hommes du duo Tosato-Descombes ont vaincu 
les footeux d'Unine, dimanche dernier sur le terrain de la Bergerie, 
à Môtiers.

© Loïc Valverde

Kosova ‒ Fleurier 2-1 (2-1)
Composition Kosova

Buts de : Lubovci, Ukzmaili.
Amaral Baptista ; Flakerim Nitaj, 

Flamur Nitaj, Halabaku, Ahmetaj ; 
Ukzmaili, Rexhaj, Martins Roque, 
Nuhi, Lubovci ; Sejdiu.

Composition Fleurier

But csc : Halabaku.
Verdon ; Divernois, Mondaini, 

Nicot, Barata Reis ; Teixeira, Jaquet, 
Kneissler ; Dellenbach, Lebet ; Codoni.
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La relève a dégainé ce week-end

Lorsque vous mettez une 
dizaine  de jeunes âgés de 17 à 
21 ans ensemble dans un dortoir, 
qu'est-ce que vous obtenez ? Eh oui, 
une bataille de polochons évidem-
ment. C'est effectivement ce qui a 
égayé la fin de soirée de samedi 
soir dernier dans les bâtiments des 
échanges scolaires des Bayards. 
C'est là que la relève romande 
avait  installé son camp de base le 
temps du week-end. Ça c'est pour la 
petite histoire. Le reste du temps, 
ces talentueux tireurs et tireuses 
– dont le Vallonnier Emeric Wyss 
– n'ont pas eu beaucoup de temps 
pour la récréation. Ils avaient du 
pain sur la planche ou plutôt des 
cibles de visu à canarder.

Juste avant le cadre romand

Ce qui pousse cette relève à 
ce type de camp de perfectionne-
ment, c'est l'envie de passer un cap 
et de se rapprocher des meilleurs 
du pays. « En termes de niveau, on 
se situe juste avant le centre romand 
juniors de performance. C'est le pro-
chain objectif de ces jeunes. Ensuite, 
ils viseront l'étape au-dessus qui est 
le centre national de performance. 
Mais pour ça, ils ne pourront comp-
ter que sur leurs résultats », dresse 
Philippe Pythoud. Et ce n'est pas de 
la poudre aux yeux, le prodige neu-
châtelois Sacha Chenikov (2003) 
fait aujourd'hui partie du cadre 
romand après avoir passé par la 
case « camp de la relève ».

Bien faire « ses devoirs »

Comme dans tout, la réussite 
dépendra des efforts et de l'abné-
gation de chacun pour y arriver. 
« Ils ont la possibilité de s'inscrire 
à un second camp dans l'année, qui 
se déroule à Porrentruy (carabine, 
10 mètres). Mais surtout, ils ont 
des exercices à faire de leur côté 
entre chaque rassemblement. » Ces 
rassemblements se font une fois 
par mois environ. Ils permettent 
d'évaluer les progrès dans la durée 
et de recalibrer l'entraînement au 
fur et à mesure des semaines. 
De l'assiduité des tireurs à faire 
« leurs devoirs » découlera directe-
ment leur avenir dans le tir. Cer-
tains ont par exemple décroché à 
la suite de l'apparition du Covid 
et n'ont pas encore regagné leur 
stand.

Un suivi personnalisé

Une « séquelle » dont beaucoup 
de clubs se plaignent. Au contraire, 
ceux de la relève ont croché à leur 
discipline et c'est pour cette raison 
qu'ils suivent ce camp où des cours 
poussés sont assurés par trois for-
mateurs chevronnés. « Les deux 
personnes de la cantine sont très 
formées aussi », blague Philippe 
Pythoud. « Plus sérieusement, les 
cours du camp sont plus qualitatifs 
que ce qu'on peut leur apporter au 
quotidien dans les sociétés de tir. 
Ils apprennent beaucoup. Un suivi 

personnalisé leur est notamment 
apporté en fonction de ce qu'ils ont 
besoin d'améliorer en priorité. » 

Le SCATT, développeur 
d'agilité au tir

L'un des outils à disposition 
est le logiciel d'analyse SCATT. 
C'est le formateur Marc Arn qui 
le « pilotait » ce week-end à Cou-
vet. Il s'agit d'un capteur optique 
fixé sur l'arme et combiné à un 
logiciel d'analyse. À l'écran, l'ins-
tructeur voit en temps réel le mou-
vement de visée du tireur et peut 
le corriger immédiatement. Les 
appuis et la technique sont donc 
affinés. Ce qui découle, in fine, 
à la suppression de mouvements 
parasites et à une meilleure sta-
bilité et précision. Impatients de 
se frotter les uns aux autres, les 
participants ont tenu à se mesu-
rer samedi soir directement après 
le souper et... avant d'en découdre 
avec leurs polochons. Le meilleur 
tireur était-il aussi le meilleur à ce 
jeu-là ? Mystère !

Kevin Vaucher

Le stand de tir de Couvet a accueilli une grosse dizaine de tireurs 
et tireuses de la relève romande ce week-end. C'est la troisième 
année qu'il est le théâtre de ce camp réunissant « ceux qui veulent 
aller plus loin » et titiller le cadre romand et national d'un peu plus 
près. On parle ici de 50 mètres petit calibre. Les participants ont 
notamment été passés au crible par le logiciel d'analyse russe SCATT 
afin d'améliorer leur technique de visée. Ce système d'entraînement 
est l'un des plus efficaces au monde.

TIR-CARABINE

TIR

TIR

TIR-CARABINE

TIR-CARABINE

TIR

Améliorer sa technique,  
même légèrement, peut suffire  
à faire une grosse différence  
en compétition.

Fêtes de lutte 
suisse  
féminine 2022
L’année 2022 a commencé depuis 
quelques semaines et les lutteuses 
des différentes régions suisses ont 
repris avec enthousiasme les entraî-
nements pour l’année à venir. En 
dépit de la pandémie, le monde 
de la lutte suisse se veut optimiste 
pour 2022. En point d’orgue de 
cette année, la fête fédérale de 
lutte suisse et des jeux alpestres 
à Pratteln les 26, 27 et 28 août. 

Le calendrier féminin de lutte 
comporte 7 compétitions entre 
les mois de mai et août. C’est en 
Romandie que débutera la saison 
2022, le samedi 14 mai à Portal-
ban/FR. Cette fête de lutte, organi-
sée par le club de lutte d’Estavayer, 
sera le première fête à couronnes 
depuis septembre 2019.

Le jeudi de l’Ascension, soit le 
26 mai, les dames se rendront dans 

le canton de Lucerne. Plus précisé-
ment à Rothenburg. La 3e compéti-
tion se déroulera le samedi 18 juin 
à Kandersteg/BE.

Sur le site de la fête cantonale 
fribourgeoise des espoirs de Por-
sel, les filles prendront les prises, le 
samedi 2 juillet. Les lutteurs espoirs 
lutteront quant à eux le dimanche 
3 juillet.

Après environ un mois de pause, 
le club des lutteurs du Val-de-Tra-
vers accueillera, à Boveresse, les lut-
teuses de toute la Suisse, le samedi 
6 août. Le week-end suivant, le 
samedi 13 août, le charmant village 
de Göschenen/UR aura le plaisir de 
recevoir pour la 3e fois les lutteuses.

Les filles termineront leur sai-
son le samedi 20 août, par la 
fédérale de lutte suisse féminine.  
À Uezwil/AG, la meilleure lutteuse 
de Suisse au terme dans cette sai-
son, qui s’annonce d’ores et déjà 
passionnante, sera couronnée reine 
de lutte 2022. 

Brigitte Foulk

LUTTE

LUTTE

LUTTE

LUTTE

Peschiera et Klein 
voient grand !

Le Boccia Club Couvet a sorti 
boules et pallino deux fois lors du 
week-end écoulé. Un tournoi pro-
motionnel était prévu le samedi 
avant le grand « Serti Diamʼs » 
le dimanche. Ces deux journées 
ont été marquées par la présence 
dʼénormément de monde au bord 
des pistes. Hélas, cela nʼa pas suffi 
pour priver les intraitables Tessi-
nois Peschiera et Klein de victoire 
les deux jours. Samedi, les joueurs 
de San Gottardo ont devancé leurs 
coéquipiers de club Roldan et Kolly. 
Lino Rota et Miguel Rocha ainsi que 

la paire Luis-Civitillo (BC Couvet) 
se sont partagé la troisième place. 
Le lendemain, Peschiera et Klein 
ont terminé devant Corbo et Alan 
(Italgrenchen) ainsi que Roldan  
et Kolly.

BOCCIA

BOCCIA

BOCCIA

Du beau monde était réuni  
ce week-end au bocciodrome  
de Couvet.

« Bonjour à tous du Périgord 
noir ! » Christian et Julia Fatton 
commencent par saluer les lecteurs 
du Courrier avant de revenir sur 
leur dernière performance en date. 
Cela se passait le 9 avril à l'occasion 
des 100 kilomètres du... Périgord 
noir, vous l'avez deviné !

Julia dépasse son mari à  
dix kilomètres de la ligne

Cette course faisait aussi office 
de championnat de France sur cette 
distance. Pour marquer le coup, le 
parcours était inédit cette année. 
Une belle bosse en aller-retour ainsi 
qu'une montée finale vers Belvès 
apportaient quelque 850 mètres de 

dénivelé positif. Julia les a englou-
tis en 9 h 40, s'offrant la première 
place des femmes non licenciées 
et le septième rang du classement 
général féminin. Christian a aussi 
été le meilleur des non licenciés. 
Son temps de 9 h 48 le place même 
sur le podium de sa catégorie. 

Toujours mis à mal par un pied 
gauche sujet à des inflammations, 
le Néraoui a vu sa femme le rattra-
per et le dépasser après 90 bornes. 
La forme semble plutôt bonne à 
quelques jours de leurs « 24 h Free-
lap espaceVal » qui se déroulera du 
23 avril midi au 24 avril midi sur 
l'anneau d'athlétisme de Couvet.

Dans le rouge au Périgord noir

Courseàpied

De retour  
aux affaires
Le groupe agrès de la FSG Les Ver-
rières a renoué avec la compétition 
le week-end dernier à Romont. 
Pour cette première de la saison, 

tout s'est globalement bien déroulé 
pour les huit gymnastes vallon-
niers. Camille Grueninger est ren-
trée avec une distinction en poche 
alors que Maloé Robert (catégorie 
5), Amélie Racine et Chloé Von-
laufen (catégorie 6) ont parfaite-
ment réussi leur changement de 
catégorie respectif.

Si quelques chutes et imprécisions 
ont été aperçues chez certains, le 
plaisir de retrouver le public a pris 
le pas sur tout le reste. Ce bonheur 
promet d'être encore plus intense 
les 21 et 22 mai prochain avec le 
passage du Concours de printemps 
neuchâtelois à Couvet (espaceVal). 
C'est la FSG Les Verrières qui sera 
à la baguette de l'organisation.  
Ci-dessous, les résultats détaillés de 
Romont.

Catégorie 5 - 65 gymnastes  
29e Marion Schlub 
30e Maloé Robert 
42e Lucie Robert

Catégorie 6 - 29 gymnastes 
9e Camille Grueninger (distinction) 
13e Aurore Jacquet 
14e Chloé Vonlaufen 
25e Amélie Racine

Catégorie 5 Garçon - 7 gymnastes 
6e Cantin Morganti

Les membres du groupe agrès de la FSG Les Verrières ont commencé la 
saison avec le sourire.

GYMNASTIQUE

GYMNASTIQUE

GYMNASTIQUE
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ÉTUDE | PROPOSITION | DEVIS 
TRANSFORMATIONS   -  CONSTRUCTIONS NEUVES

Pour votre habitat 
Salle de bains - Cuisine - Hall d’entrée - Escaliers  

Parois décorative - Terrasse - etc...
Pose de tout type de carrelage 
Grand format - Faïence - Mosaïque

Pierre naturelle - Dallage - etc...

Clos Donzel 5 - 2114 Fleurier
 T. +41 32 860 13 51 -  admin@f-carrelage.ch

Faites contrôler régulièrement vos installations électriques  
par des professionnels afin d’assurer votre sécurité 

et celle de votre entourage.

Rue du Preyel 9 - 2108 Couvet
info@electrogcontrole.ch - 079 428 83 33

ElectrOGContrôle Sàrl
Contrôle d’installations électriques 

Profi tez de l’o� re de la Confédération 
qui vous permet d’avoir une

EXPERTISE GRATUITE
de votre chau� age

Contactez un spécialiste local agréé

AUCLAIR SÀRL - FLEURIER
sarl@auclair.ch

032 861 32 52 - 078 401 50 37 - www.auclair.ch

Sandra Streit
Technicienne en bâtiment
Experte CECB
Meudon 12
2126 Les Verrières

Aide ADministrative et TEChnique

M: +41 79 566 26 12
T:  +41 32 866 26 12

sandra_streit@aadtec.ch
http://www.aadtec.ch

Estimatifs - Plans - Suivi de chantiers
N'hésitez pas, appelez-moi!

Sandra Streit M :  +41 79 566 26 12
Tech. en bâtiment T : +41 32 866 26 12
Experte CECB sandra_streit@aadtec.ch
Meudon 12  www.aadtec.ch
2126 Les Verrières

Architecte
Paul-Pierre Lourenço

ppl.lourenco@ppl-architecture.com
1400 Yverdon-les-Bains 

www. ppl-architecture.com

Projets, éstimatifs, Plans, Suivi de chantiers, Conseil énergétiques. Projets, éstimatifs, Plans, Suivi de chantiers, Conseil énergétiques. 
Vivez vos envies, appelez-nous !Vivez vos envies, appelez-nous !

PPL-Architecture

MAÇONNERIE
BÉTON ARMÉ  I  CARRELAGE

RÉNOVATION DE  
CRÉPIS À L’ANCIENNE

2108 COUVET
+41 32 863 12 16
info@codonisa.ch

 

 À LOUER 
à COUVET
Rue de la Flamme 26

Appartement 
entièrement 
rénové de
3½ pièces
Loyer Fr. 860.-
plus charges

Tél. 079 272 40 77

 À LOUER 
à COUVET
Rue de la Flamme 22

Appartement 
entièrement 
rénové de
4½ pièces
Loyer Fr. 960.-
plus charges

Tél. 079 272 40 77

 À LOUER 
à COUVET
dès le 1er juillet

Appartement 
de 3½ pièces
lave-linge + sèche-linge 
en commun.

Loyer Fr. 800.-
charges comprises.
Possibilité de louer
un garage Fr. 100.-

Tél. 032 754 33 03

 À LOUER 
à FLEURIER près de la 
gare, au 2e étage

Appartement 
de 3 pièces
Cuisine agencée, cave.
Libre de suite

Loyer Fr. 850.-
charges comprises

Tél. 076 420 93 36

À vendre | AU VAL-DE-TRAVERS

Immeuble locatif 
 de 8 appartements avec balcons, 1 surface 

commerciale et 8 garages

Très bon rendement

Pour tout renseignement, s’adresser à :
Fiduciaire Reymond SA, Rue du Pont 5, 2114 Fleurier

032 862 22 00 ou fi d.reymond@bluewin.ch

 À LOUER 
à SAINTE-CROIX
Rue du Stand 1

Appartement
de 3½ pièces
Environ 66 m2,
cuisine agencée. 

Loyer Fr. 1000.-
charges comprises

1 mois net gratuit 
sans les charges
Possibilité de louer
un garage Fr. 100.-
Disponible à convenir
Tél. 024 425 72 46

À la découverte des 
secrets intérieurs
Le Val-de-Travers est connu pour ses beautés 
extérieures. En revanche, ses secrets inté-
rieurs sont bien mieux gardés. Le Spéléo-
Club du Val-de-Travers s'apprête à révéler 
quelques mystères  du Vallon avec la colla-
boration de la Société suisse de spéléo (SSS).

 Deux événements seront ainsi proposés 
au mois de mai. Premièrement, une confé-
rence publique sur la grotte du tunnel du 
bois des Rutelins le 19 à espaceVal. Son his-
toire sera évoquée à travers différents évé-
nements allant de sa découverte jusqu'à l'ac-
cident tragique qui coûta la vie à un spéléo-
logue il y a une année. Trois jours plus tard, 
c'est une visite de la grotte de la Baume, 
située vers la Prise Fège dans les hauts 
de Saint-Sulpice, qui sera mise sur pied. 

Ces rendez-vous sont prévus dans le cadre 
du « Spelaion Forum 22 » de l'ISSKA (Institut 
suisse de spéléologie et de karstologie). 

Le week-end dernier était marqué par le 
43e Critérium jurassien entre Saignelégier 
et Porrentruy. La météo exécrable a rendu 
le parcours particulièrement piégeux. Deux 
spéciales ont même été annulées en raison 
de la neige. C'est le pilote prévôtois Michaël 
Burri qui a remporté la compétition au terme 
de sept « manches ». Il a devancé le Valaisan 
Mike Coppens et le Neuchâtelois Jonathan 
Hirschi. Deux équipages vallonniers étaient 
aussi de sortie.

Amanda Rossetti, pour le plaisir !

Pour Amanda Rossetti et Sébastien Stu-
der, l'exploit était déjà d'être sur la ligne de 
départ. « Nous participons au championnat de 

Suisse mais aussi au championnat de France. 
Nous avons connu une sortie de route qui a 
abîmé la voiture une semaine plus tôt et nous 
pensions devoir tirer un trait sur le Crité-
rium », dévoile Amanda. Mais leur équipe a 
trouvé une voiture de remplacement durant 
la semaine et ils ont pu prendre le départ de 
la course. Précision pratique, quelques jours 
avant, les équipages peuvent aller recon-
naître trois fois maximum le parcours avant 
de s'y élancer. Pour sa cinquième participa-
tion, la Vallonnière et son binôme ont ter-
miné à la 36e place du général sur 63 concur-
rents classés. « Le résultat est secondaire, je 
fais surtout ça pour le plaisir. » Un plaisir que 
partage l'autre représentant vallonnier en 
lice sur ce Critérium, Mathieu Wyttenbach. 

Mathieu Wyttenbach et 
le « cadeau » à son cousin

« Ça s'est super bien passé pour nous 
puisque nous avons terminé premiers de notre 
catégorie (RC4R2) avec une dix-septième 
place au scratch. » Le Covasson y participait 
pour la troisième fois en tant que pilote (et 
quatre fois comme copilote également) et il 
a fait un beau cadeau à son cousin Romain 
Gauch qu'il a assis à côté de lui. « Il me suit 
depuis tout petit et ça me tenait à cæur de lui 
offrir ce moment. Mais je me suis assuré qu'il 
soit prêt avant de le faire car on ne rigole pas 
avec la sécurité dans ce sport. On s'est lon-
guement entraînés sur les routes du Vallon. » 

Pas besoin d'aller vite pour peaufiner la 
prise de notes et l'anticipation des virages. 
Certaines routes, comme celle qui monte à 
La Côte-aux-Fées ou celle qui relie Les Ver-
rières sont parfaites pour ce type d'exercice. 
Et le résultat est excellent, même si Mathieu 
Wyttenbach espérait secrètement accrocher 
un top 15. Encore quelques virées sur les 
routes d'entraînement du Vallon et le top 15 
sera dans la prochaine chicane !

Kevin Vaucher

Critérium jurassien dantesque

Rallye

© Damien Saulnier


